
Il était une fois...

La petite église de 
Saint-Didier

Que sont devenus les reliques ?
Quand retrouverons nous les statues de Saint-Martin et 
Saint-Didier toujours à Bourg ?
La question reste posée ?
Si quelques fois en vous promenant vous reconnaissez 
des inscriptions latines, sur des murs, des tuiles anciennes 
vernissées sur des toits d’appentis ou de grangeons, soyez 
certains........... ce sont des vestiges de la petite Eglise......

Jacqueline Cormoz

Références : Archives Paroissiales, archives historiques du 
canton de Lhuis, archives Roger Peyraud Shaabe

1. Prébendier : personne qui profite des dividentes
2. Une ouvrée : unité de mesure française, valeur 42,8 ares, 

elle correspondait à une journée de labeur d’un paysan.
3. Statues à Bourg en Bresse depuis 2007
4. Statue de Saint-Didier ramenée de la petite Eglise à la 

Chapelle Saint-Loup.

Il était une fois une petite église, entourée de son 
cimetière, sur la colline de Saint-Didier, entre le hameau 
des Granges commune de Montagnieu et Briord, dont il 
subsiste encore quelques traces.
Elle surplombait la Nécropole Saint-Maurice des Plantées 
à Briord. Probablement construite en lieu et place d’une 
ancienne chapelle mérovingienne, au V° siècle, elle 
abritait le culte des premiers chrétiens.
Elle fût cédée par CLUNY à l’Archevêque de Lyon au XII° 
siècle.
Elle possédait deux chapelles.
L’une était placée sous  le vocable de Saint-Jean, tenue 
par le prieur d’Ennemond Monsieur Guignard et le curé 
d’Arandon en Dauphiné. Monsieur Guignard en était le 
prébendier(1).
Les revenus de la Chapelle consistaient en un pré, au lieu 
dit l’Albet, six ouvrées (2) de vigne et une petite maison 
contigüe.
L’autre Chapelle était placée sous le vocable de 
Saint-Pierre et les propriétaires en étaient la famille 
Brenier de Montagnieu. Le prébendier était le Sieur 
Claude Martin de Lompnaz. Cette chapelle possédait 
plus de trente livres de rente en dix ouvrées de vigne, 
une maison avec un pré, situés au lieu-dit Pré-Martin et 
un autre pré au Berlier.
La petite église était ornée d’une statue et des reliques 
du Saint (sans doute authentiques). Mais l’Archevêque de 
Lyon interdisait de les montrer à l’exposition.
Trop difficile d’accès pour les femmes enceintes, les 
enfants et les personnes âgées, la famille Brenier de 
Montagnieu fit construire une chapelle au centre du 
village sous le vocable de Saint-Loup.
Puis la chapelle Saint-Loup devint Eglise en 1733, sous le 
vocable de Saint-Didier.
Des archives paroissiales datées du 28 novembre 1845 
signalent que l’Eglise est belle, en bon état, car elle a subit 
un agrandissement en 1842.
Mademoiselle Mangina en fut la bienfaitrice.
Une dalle près de l’autel porte son nom à l’intérieur de 
l’Eglise.
Deux statues (3) en bois polychrôme du XVII° siècle s’y 
trouvaient au dessus de la porte d’entrée représentant 
Saint-Martin et Saint-Didier(4). Elles sont actuellement à 
Bourg pour une éventuelle restauration.

Le décimateur de la petite Eglise en fut tout de même 
le Sieur Guignard prieur d’Ennemond, bien qu’il n’en 
posséda qu’une infine partie.
Les restes de la petite Eglise furent vendus pour 43 livres 
sous la Révolution.

Saint-Martin et  Saint-Didier


